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PREMIÈRE PARTIE — FOIRES SUISSES ET FRANÇAISES

Il me souvient d'un soir d'été où nous étions
assemblés à l'entrée de notre ville pour accueillir,
selon le rite rhodanien, le major Hans Müller et
ses vaillants pontonniers.

Malgré la mélancolie du ciel orageux, les'
barques arrivaient joyeuses sous leur pavillon
déployé. Nous étions tous sensibles au prestige de
ces navigateurs qui venaient d'échapper à l'hostilité

des récifs et à la perfidie des tourbillons, de
ces « Meuilles » lyonnaises où les Naïades elles-
mêmes n'osent pas se risquer.

Nos hôtes nautiques ne déposèrent point sur le
gravier du rivage quelque marmite emplie d'une
bouillie de mil encore fumante. Nous préférions
partager avec eux un dîner plus varié et nous
n'avions pas besoin de ce symbôle culinaire pouréprouver la chaleur de l'amitié.

Du reste, cette descente au fil du Rhône n'était-
elle point à elle seule comme le réveil d'une
tradition millénaire. Tout au long des siècles le
fleuve turbulent s'est assagi pour porter les hommes

et leurs richesses. Quand, au front des
collines brillait^ la lumière des autels romains, les
députés helvêtes venaient déjà à ces périodiques
rencontres des Gaules dont Strabon nous a laissé

mémoire. Après les sacrifices, ils échangeaient
les noires fourrures et le miel doré contre les
tissus de lin blanc et les épices couleur de pourpre.

Et les messagers du négoce ne remontaient
point vers leurs montagnes sylvestres qu'ourlent
les glaciers sans s'être réchauffés de ce vin au
goût d'ambroisie mûri sur les coteaux lointains
de Ligurie.

Treize siècles plus tard, c'est sur les hauts
bancs de Genève que les marchands de Lugdune
découvrent la splendeur de ces draps d'or et de
soie que des Vénitiens entreprenants et des
Milanais calculateurs étaient allés quérir aux rives
d'Orient.

Puis, c'est vers Lyon que se dirige quatre fois
l'an la foule alerte des Vaudois et des Grisons
porteurs d'armes, de tissus, et aussi de ces belles
pièces d'orfèvrerie ciselées par des artisans exacts
dans leur labeur et amoureux de leur art. Ils en
repartaient emportant dans des tonneaux de bois
les beaux livres en langue française, italienne ou
alémanique, édités en notre rue Mercière par un
Jean de Tournes ou un Sébastien Gryphe.

L'histoire nous raconte bien qu'entre les villes
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